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mardy gras qu'vne femme du bourg d’Offoffané fe
mouroit y alla au pluftoft: Noftre Seigneur luy
auoit difpofé luy mefme cette pauure malade: il
n’ouure pas pluftoft la bouche pour luy parler de
Dieu qu’elle embraffe la Foy, detefte fes pechez, &
{e prepare a4 mourir Chreftienne. Rien ne luy man-
que pour cét effect que le Baptefme: mais le diable
ne vouloit pas quitter a fi bon marché vne ame qu'il
auoit poffledé depuis fa naiffance. Voicy le mary de
cette pauure languiffante qui entre brufquement:
Tamais [142] ie ne permettray que ma femme {oit
baptifée, dit-il: ie detefte la Foy, & ie maudis le
Dieu des croyans: fors d’icy & ne parle plus. Quoy
donc, luy refpond le Pere, veux tu que ta femme foit
a iamais mal-heureufe dans les flammes d’enfer? quoy
que tu faffe tu ne peux pas I'’empefcher de croire:
Dieu aura pitié d’elle, & ton impieté ne la rend pas
coupable, attens ie te prie vn moment. C’eftoit
trop au iugement de ce cceur infidelle: il fe faifit
d’vn gros bafton au defaut d’vne hache qu’il ne pfit
pas trouuer: il defcharge fa colere fortement fur le
Pere, ne donnant autre refponfe a tout ce qu’il peut
dire, {finon de redoubler fes coups: & quoy que fon
bafton fe fuft rompu en deux apres cing ou fix bonnes
defcharges, il continu& de ce qui luy reftoit en main.
I1 falut obeyr & ce malheureux, & fortir, puis que la
prefence du Pere ne feruoit rien qu’a l'irriter, & ne
pouuoit plus en ce temps-1a eftre vtile 2 cette ma-
lade, qui quoy qu’elle peuft s’efcrier, trouua fon
mary auffi fourd pour elle que pour celuy qui la ve-
noit inftruire. Ce nous euft efté vn coup bien fen-
fible fi [143] cette bonne ame n’euft pas trouué deuant
la mort la grace du Baptefme: de le tenter en la



